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Le développement de Lausanne

Quelques problèmes de la ville de demain

par J.-P. VOUGA, architecte.

Aperçu historique.
En 1803, lors de l'entrée du Pays de Vaud dans la

Confédération suisse, Lausanne, sa ville principale, n'était
encore qu'une bourgade de quelque 9000 habitants,
sensiblement de même importance que celle qu'avait occupée
en 1536, près de trois siècles plus tôt, le général Nœgeli.
L'arrivée des Bernois en pays vaudois entraînant le

départ de l'évêque Sébastien puis, quelques mois plus
tard, la suppression du culte catholique, avait arrêté dans

son germe l'évolution qui aurait pu être celle de

Lausanne, ville épiscopale. Privée de l'autonomie relative

que lui valait cette situation, Lausanne se vit réduite,
pendant les années fécondes où se préparait l'Europe
moderne,- à ce rôle effacé de cité vassale, mi-bourgeoise,
mi-artisanale, établie en arc de cercle autour de sa cathédrale,

témoin magnifique de quelques pages d'histoire
européenne.

Ainsi s'explique l'absence presque complète de toute
construction importante des XVIIe et XVIIIe siècles,
alors que des villes voisines, telles Fribourg ou Neuchâtel,

capitales l'une et l'autre d'états sinon politiquement
indépendants, du moins pratiquement souverains,
connaissaient alors une époque particulièrement brillante.

Mais l'unité politique du Pays de Vaud ne s'en préparait

pas moins, dans la tranquillité presque complète

d'une vassalité consentie et à la bonne école des maîtres
bernois. En fait, l'émancipation en deux temps qui fit du

Pays de Vaud, tout d'abord un état indépendant puis,

par l'entrée dans la Confédération, l'égal de l'ancien
dominateur ne provoqua aucune crise de croissance, la

maturité politique s'étant accomplie sous la tutelle. Il
aura manqué au canton une brillante adolescence mais

en 1803, il était magnifiquement préparé pour jouer d'emblée

un rôle essentiel dans la Confédération. Sa capitale

en particulier n'attendait que cet instant pour reprendre
le fil d'une évolution interrompue trois siècles plus tôt.

A l'aube du XIXe siècle, voici donc Lausanne pleinement

en mesure de mettre à profit l'essor de cette époque
extraordinaire. Si les cinquante premières années du

siècle n'apportent pas autre chose qu'un accroissement

pourtant significatif du chiffre de la population
(15 700 habitants en 1850), par contre la construction,
de 1839 à 1844, du Grand-Pont, l'établissement, de 1855

à 1862, du réseau ferroviaire des Chemins de fer fédéraux

desservant Lausanne, la percée en 1855 du Tunnel de la

Barre et en 1861 de la rue Haldimand sont autant de

modifications essentielles qui vont, en quelques années

faire de Lausanne une grande ville. Ainsi amoTcé, le

développement de Lausanne se poursuit à un rythme
rapide, trop rapide au gré des amateurs des quelques

vestiges de son passé, trop rapide surtout si l'on juge du

résultat : croissant sans aucun plan préconçu, les

constructions ont en maint endroit détruit à jamais le charme

d'un site unique.
Avant d'entrer dans les détails de cette extension et

d'exposer l'importance du rôle de la topographie, nous
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